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Les insignes du service vétérinaire de l’armée 
 

E. Dumas, S. Donnard, O. Cabre 

 

 

 

Les insignes des unités du service vétérinaire sont bien 

connus des collectionneurs de « Militaria » et on les 

retrouve fréquemment sur les sites internet de vente 

généralistes ou spécialisés, certains du fait de leur rareté 

atteignant des prix élevés. 

Les sites de vente comme les catalogues de Militaria 

fournissent rarement des détails sur les unités 

auxquelles appartenaient ces insignes, quand ils ne 

contiennent pas des erreurs manifestes. 

Cette courte présentation est l’occasion de faire le point 

sur les insignes existants. Elle ne prétend pas à 

l’exhaustivité sur un sujet complexe où de nombreuses 

incertitudes demeurent…  

En effet, si certains insignes ont été homologués, la 

situation est moins simple pour d’autres provenant de 

fabrications locales. 

Dans le domaine des insignes, l’existence de faux est 

toujours possible, notamment pour des insignes dont la 

cote est élevée. 

 

Parmi les unités vétérinaires qui ont été dotées 

d’insigne, on trouve : 

- certains hôpitaux vétérinaires et ambulances 

vétérinaires ; 

- le centre d’instruction du service vétérinaire de 

Compiègne ; 

- les groupes vétérinaires ; 

- certaines autres formations. 

 

I. les ambulances vétérinaires et les hôpitaux 

vétérinaires 
 

L’ambulance vétérinaire 541 

 

L’Ambulance Vétérinaire 541 (AV 541) est créée le 1er 

juillet 1943 à Bir-Touta (Algérie) à partir des sections 

vétérinaires mobiles d’évacuation n°1 et n°2 dissoutes 

après la campagne de Tunisie. 

Commandée par le vétérinaire commandant Illartein, 

elle participe à partir de décembre 1943 à la campagne 

d’Italie avec le Corps Expéditionnaire Français (CEF) 

jusqu’en juillet 1944.  

Structure assurant à la fois l’évacuation, les soins et le 

recomplètement des effectifs de mulets du CEF, elle 

joue un rôle essentiel avec l’AV 542 et l’hôpital 

vétérinaire dans le soutien vétérinaire des quelques 

10 000 mulets que comptera le CEF. L’AV 541 a assuré 

le soutien de la 2ème Division d’Infanterie Marocaine et 

de la 3ème Division d’Infanterie Algérienne mais aussi 

celui des compagnies muletières que la 5ème armée 

américaine a dû constituées. 

Elle débarque en France le 31 août 1944 et fait la 

campagne de France avant d’entrer en Allemagne avec 

la 1ère Armée Française. 

Après la capitulation allemande, l’AV s’installe à 

Reutlingen1. 

En 1949, elle quitte l’Allemagne pour Témara au Maroc 

où elle deviendra le 541e groupe vétérinaire. 

 

 
AV 541 (1er modèle)2 

 

La description de l’insigne est donnée dans la partie 

consacrée au 541e groupe vétérinaire. 

 

 

L’ambulance vétérinaire 542 

 

C’est en août 1943 qu’est formée l’ambulance 

vétérinaire 542 par la scission de l’AV 541 en deux 

unités. Le commandement en est confié au vétérinaire 

capitaine Courrèges. 

L’AV 542 débarque en Italie en mars 1944 et est 

chargée du soutien vétérinaire de la 4ème Division 

Marocaine de Montagne et du Groupe de Tabors 

Marocains. Elle participe ainsi aux campagnes d’Italie, 

de France et d’Allemagne. Après la capitulation nazie, 

l’ambulance vétérinaire 542 s’établit à 

Donaueschingen. Elle sera dissoute en juin 1946. 

 

 
AV 542 (1er insigne)3 

 

 
1 Avec un détachement à Deux-Ponts (Zweibrücken) 
2 Fabricant Drago 
3 Fabrication locale. 
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AV 542 (variante du 1er insigne)4 

 

 

Le premier insigne de l’AV 542 est un écu portant les 

lettres AV encadrant une croix bleue sur laquelle figure 

le numéro 542. La forme de l’écu est variable selon les 

fabrications. 

Cette croix bleue est un emblème non officiel du 

service vétérinaire. Dès la fin du XIXe siècle, des 

associations ont milité – sans succès – pour que, à 

l’instar de la croix rouge pour les services de santé, 

cette croix bleue protège les services vétérinaires4. Cet 

emblème figure sur les insignes de plusieurs formations 

du service vétérinaire. 

 

 
AV 542 (2ème insigne)5 

 

Sur ce second insigne de l’AV 542 figurent des 

montagnes et des sapins noirs qui évoquent le parcours 

de l’AV 542 des Abruzzes aux Vosges jusqu’à la forêt 

Noire. 

 

 

L’Hôpital Vétérinaire d’Armée « Rhin et Danube » 

 

Débarqué en Italie début 1944, l’hôpital vétérinaire n°1, 

assure le soutien vétérinaire du CEF en Italie en lien 

avec les AV 541 et 542. Intégré ensuite à la 1ère armée 

 
4 Pendant la première guerre mondiale, une association 

caritative britannique « The Blue Cross » récoltera des fonds 

et financera le fonctionnement de plusieurs hôpitaux 

vétérinaires britanniques et français. 
5 Fabrication locale. 

française, il est débarqué en Provence et remonte jusque 

dans les Vosges, puis en Alsace6.  

En 1945, alors que la 1ère armée française occupe 

l’Allemagne, il est installé à Strasbourg. Il est ensuite 

replié sur Dôle en 1946 avant de rejoindre le quartier 

Bourcier, à Compiègne en octobre 1947. 

Il sera dissous et constituera la base du Centre 

d’Instruction du Service Vétérinaire de l’Armée 

(CISVA) créé le 1er juillet 1948. 

 

 
Hôpital Vétérinaire d’Armée n°17 

 

 

L’insigne est un écu d’azur à une tête de cheval 

blanche, issant d’un V de pourpre accosté des lettres H 

et A, croix bleu en pointe. 

Les mots « Rhin, Danube » symbolisent la campagne de 

la 1ère armée française en Allemagne et signent une 

fabrication postérieure à la fin de la guerre8. 

 

L’Hôpital Vétérinaire d’Armée n°2 

 

 

 
HVA n°29 

 
6 Malgré la diminution des effectifs équins, l’Armée Française 

de la Libération a conservé les principes d’organisation du 

service vétérinaire établi par l’instruction du 30 juin 1930 (un 

hôpital vétérinaire d’armée pour chaque armée). 
7 Fabrication locale. 
8 Les termes « Rhin et Danube » ont été employés pour la 

première fois par le général de Lattre de Tassigny dans son 

ordre du jour n°8 du 29 avril 1945. 
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Cet insigne est selon toute vraisemblance celui de 

l’hôpital vétérinaire d’armée n°2, c’est-à-dire l’hôpital 

vétérinaire de la 2e armée française qui était installé à 

Villers-en-Argonne pendant la campagne de 1939-

194010. Il sera replié à Coubon en Haute-Loire à partir 

du 17 mai 1940. 

Cet insigne est composé des lettres H V A 

respectivement en bleu, blanc et rouge, de la croix bleue 

et du chiffre 2. 

 

 

II. Les groupes vétérinaires 
 

Les groupes vétérinaires sont des formations du service 

vétérinaire créés peu après la fin de la seconde guerre 

mondiale. 

Cette création est la résultante : 

- de la suppression du service des remontes et du 

transfert de cette activité au service vétérinaire11 ; 

- de l’augmentation importante de la cynotechnie au 

sein des armées, liée notamment aux débuts des conflits 

de décolonisation (Indochine, Algérie, Tunisie et 

Maroc). 

 

De ce fait, les établissements hippiques, organismes 

ministériels confiés au service vétérinaire, sont 

transformés en groupes vétérinaires, unités de réserve 

générale, dotés de pelotons spécialisés adaptés aux 

différentes missions dévolues au service vétérinaire 

(remonte, centre cynophile, traitement et évacuation des 

chevaux, élevage de petits animaux de laboratoire, 

instruction…). 

La circulaire ministérielle n°36/SDV/O du 6 janvier 

1955 va donner un cadre commun à ces groupes 

vétérinaires (GV) au sein de l’armée française. 

 

Les groupes vétérinaires, au nombre de douze, sont 

répartis de la façon suivante :  

- au sein des Forces Françaises en Allemagne : 

- 10e GV à Linx 

- en France métropolitaine : 

- 21e GV à Macon 

- 22e GV à Tarbes 

- 23e GV à Angers 

- 24e GV à Suippes 

- en Algérie 

- 31e GV à Mostaganem 

- 32e GV à Saint-Arnaud 

- 33e GV à  Blida 

- dans les autres colonies 

- 41e et 541e GV à Témara (Maroc) 

- 51e GV à Bizerte (Tunisie) 

- 1er Groupe Vétérinaire Colonial (GVC) en Afrique 

Occidentale Française (AOF) dans le Sud Sahara. 

 

 

 
9 Fabricant Guérault. 
10 Neuf HVA ont été mis en place, pour assurer les soins aux 

chevaux des neuf armées françaises. 
11 Arrêté du 16 juillet 1946 

10e GV à Linx 

 

Le 10e groupe vétérinaire autonome (GVA) est créé en 

1949 et s’installe à Linx au mois de mai 1949.Il peut 

être considéré comme le précurseur des groupes 

vétérinaires. 

A la récupération des chiens de la Wehrmacht initiée 

par l’AV 541, a succédé l’achat de chiens en Allemagne 

qui sera la mission principale du 10e GV. 

Il a été commandé de sa création au 10 novembre 1958 

par le vétérinaire commandant Bardez, puis par le 

vétérinaire lieutenant-colonel Masse12. 

La dissolution du Service Biologique et Vétérinaire des 

Armées en 1967 et la reprise de la gestion du soutien 

vétérinaire par l’Armée de Terre entraîne le 

regroupement des activités cynotechniques à Suippes et 

à Tarbes. Le 10e Groupe Vétérinaire de Linx est dissous 

le 30 septembre 196913. 

 

 
Groupe Vétérinaire Autonome - 10e GV14 

(homologation G 416) 

 

 
Groupe Vétérinaire Autonome - 10e GV 

(homologation G 416) 

 

Sur l’insigne du 10e GV, figurent une tête de chien 

et la mention « chiens de guerre » ainsi qu’une 

branche de feuilles de sauge rappelant 

l’appartenance au service vétérinaire et les initiales 

GVA de groupe vétérinaire autonome. 

 

 
12 Rev. Serv. Vét. Armée, 1959 (1), p 29. 
13 Milhaud, 2003, p. 57. 
14 Fabricant Drago. 
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Certaines versions ne comportent pas les lettres 

GVA : 

 

 
Autres insignes du 10e GV 

 

 

Les groupes implantés en France métropolitaine 

 
21e GV à Macon 

 

Ce groupe vétérinaire, issu de l’Etablissement Hippique 

de Transition de Mâcon, n’aura pas d’insigne. 

 

22e GV à Tarbes (1955-1964) 

 

Le 22e GV est créé à partir de l’Etablissement hippique 

principal n°22. Implanté au quartier Foix-Lescun à 

Tarbes et au camp de Ger. Il est dissous le 1er mai 1964 

et c’est le 541e GV qui s’installe dans le quartier à cette 

même date. C’est le vétérinaire commandant Rouquette, 

ancien chef de corps du 22e GV qui prend le 

commandement du 541e GV. 

On peut supposer que le blason de la ville de Tarbes 

(écartelé de un et de quatre d’or et de deux et de trois de 

gueules) a inspiré l’insigne du 22e GV qui a la forme 

d’un écu écartelé. 

 

 

 
22e GV (homologation G 1945)15  

 

 

 

 

 
15 Fabricant Drago 

23e GV à Angers 

 

Le 23e Groupe Vétérinaire d’Angers est issu lui aussi 

d’un établissement hippique. Il a été dirigé par le 

vétérinaire commandant Boyer. Il n’a pas reçu 

d’insigne. 

 

 

24e groupe vétérinaire à Suippes (1955-1977) 

 

Le 24e GV est créé par la transformation de 

l’Etablissement Hippique de Suippes. Il va assurer le 

dressage des chiens et la formation des maîtres de 

chiens de l’armée de terre mais aussi des autres armées. 

 

 
24e GV (homologation G 1218)16 

 

L’insigne du 24e GV a comme base le blason de la 

Champagne : d'azur à la bande d'argent côtoyée de 

deux doubles cotices potencées et contre-potencées 

d'or.  

Il est orné d’une tête de chien argent et d’un écusson 

militaire de pourpre au nombre 24 d’argent brochant 

sur la pointe de l’écu soutenu de deux branches de 

sauge du même. 

 

 

Le 24e Groupe Vétérinaire a été successivement 

commandé par : 

- le vétérinaire capitaine Laye (1954-1955) 

- le vétérinaire capitaine Dagain (1955-1960) 

- le vétérinaire commandant Lebailly (1960-1961) 

- le vétérinaire commandant Litaize (19611963) 

- le vétérinaire commandant Gonzales (1963-1965) 

- le vétérinaire lieutenant-colonel Couegnas (1965-

1971) 

- le vétérinaire biologiste principal Prestat (1971-1977) 

 

Le 24e Groupe Vétérinaire de Suippes sera dissous le 1er 

juillet 1977. Ses missions seront reprises par le 132e 

bataillon cynophile de l’armée de terre. 

 

 

 

  

 
16 Fabricant Drago 
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Les groupes implantés en Algérie 
 

31e Groupe Vétérinaire à Mostaganem (1955-1962) 

 

Ce groupe est créé en 1955 par la transformation de 

l’Etablissement Hippique Principal n° 31 de 

Mostaganem. Il occupe le quartier Alexandre Vallon 

jusqu’à sa dissolution le 30 novembre 196217. 

 

Le 31e GV été successivement commandé par : 

- le vétérinaire commandant Boyer (1955-1957) ; 

- le vétérinaire commandant Hespel (1957-1962). 

 

L’insigne, remis officiellement au 31e GV en 1958, est 

le suivant18 : 

« Insigne au croissant montant d’or, chargé de deux 

branches de sauge, et à une épée basse d’argent posée 

en pal ; adextrée d’un cheval cabré d’or ; senestrée de 

l’écu de Mostaganem ; chargée en pointe, d’un chien 

regardant d’or, issant d’un besant d’argent aux lettres 

G.V. de pourpre. ». 

 

Deux modèles ont été produits (fond argent ou doré)19 : 

 

 
31e GV (homologation G 1506) 

 

 
31e GV (homologation G 1506) 

 

 
17 Hespel, 1998, p. 4-6. 
18 Revue du corps vétérinaire de l’armée, 1958, p. 147. 
19 Fabricant Drago 

32e GV à Saint-Arnaud (1955-1962) 

 

Ce groupe est créé en 1955 par la transformation de 

l’Etablissement Hippique de Transition n° 32.  

Il est implanté à Saint-Arnaud, non loin de Sétif (17 

km) sur la route de Constantine. 

Le 32e GV de Saint-Arnaud a été commandé par le 

vétérinaire commandant Rouquette de 1955 à 1960 puis 

par le vétérinaire commandant Dagain jusqu’à sa 

dissolution le 1er novembre 196220. 

 

 
 

32e GV (homologation G 1496) 

 

 

La description officielle de l’insigne est la suivante21 : 

 

« Paysage du Djebel Braou et du chott Sebkret Baker 

d’azur, le ciel du même chargé à dextre d’un croissant 

montant d’argent et à senestre des capitales G.V. du 

même. Un écusson militaire de pourpre au nombre 32 

d’argent brochant sur la pointe de l’écu soutenu de 

deux branches de sauge du même. » 

 

Il a également été produit un modèle entièrement 

doré22. 

 

 
 

32e GV (homologation G 1496) 

 

  

 
20 Dagain, 1998, p. 21. 
21 Dagain, 1998, p. 7. 
22 Fabricant Drago 
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33e GV à Blida (1955-1959) 

 

Créé en 1955 avec les autres GV, ce groupe vétérinaire 

aura une existence courte. Commandé par le vétérinaire 

commandant Poinsot, il prend l’appellation de 541e 

Groupe Vétérinaire le 1er mars 1959. Le vétérinaire 

commandant Barrairon en prend alors le 

commandement. 

C’est probablement du fait de cette brève existence que 

le 33e GV n’a jamais eu d’insigne. 

 

 

41e et 541e Groupes Vétérinaires à Témara (1949-

1957) 

 

Arrivée en 1949, à Témara au Maroc, L’AV 541 

s’installe dans le quartier de l’Etablissement Hippique 

41. Ces deux formations deviennent alors 

respectivement les 541e et 41e groupes vétérinaires. 

 

Le vétérinaire colonel Illartein, chef historique de l’AV 

541 passe alors le commandement au vétérinaire 

commandant d’Autheville. Cinq ans plus tard, en juin 

1954, c’est le vétérinaire commandant Barrairon qui lui 

succèdera23. 

Le 41e GV, qui était alors commandé par le vétérinaire 

colonel Louet24, n’a pas reçu d’insigne. 

 

 
541e GV (homologation G 415)25 

 

 

Une description de l’insigne a été faite en 195726 : 

L’insigne du 541e groupe vétérinaire est inspiré du long 

périple qui a conduit cette unité sur les pas des 

divisions Nord-africaines et des tabors marocains 

d’Alger à Bregenz en passant par l’Italie, la Provence, 

les Vosges et la Forêt Noire. 

Au premier plan un homme de troupe accoudé à la 

ridelle d’un camion de transport d’animaux et prêt à 

livrer son brêle à une unité de tirailleurs engagés dans 

les Abruzzes. L’image l’a saisi dans son travail de tous 

les jours. 

Derrière lui les sapins et les montagnes rappellent les 

étapes de formations et les durs terrains où s’est 

exercée son activité à la suite des unités muletières. 

 
23 BARRAIRON, 1988, p. 14. 
24 D’AUTHEVILLE, BARRAIRON, 1988, p. 14. 
25 Fabricant Drago 
26 Coupure de presse semblant provenir de la revue du corps 

vétérinaire de l’armée datée de 1957. 

Tandis que la croix de Lorraine symbolise la Libération 

de la France, le Croissant et l’Etoile à cinq branches 

témoignent de la vocation nord-africaine du 541e 

groupe vétérinaire, qui parti en 1943 de Birtouta 

(Alger) est arrivé à Témara en 1949 et a toujours mêlé 

fraternellement dans ses rangs les Français de la 

Métropole aux Algériens et aux Marocains. 

 

Il est plus que probable que l’étoile chérifienne figurant 

sur la croix de Lorraine dans une des versions de 

l’insigne ait été ajoutée lors de la présence du 541e GV 

au Maroc27. 

 

541e Groupe Vétérinaire à Blida (1957-1964), puis à 

Tarbes (1964-1977) 

 

- Du Maroc à l’Algérie 

Du fait de l’indépendance du Maroc, le 541e GV quitte 

Témara pour l’Algérie. Il cantonne provisoirement dans 

le secteur opérationnel de Saïda (Sud-Oranais) avant de 

rejoindre Alger en mai 1958. 

Le 1er mars 1959, le 33e GV de Blida prend la 

dénomination de 541e Groupe Vétérinaire afin de 

perpétuer les traditions de l’Ambulance Vétérinaire 

541. 

C’est le vétérinaire commandant Barrairon qui en prend 

le commandement. 

 

- Transfert à Tarbes 

A la suite de l’indépendance de l’Algérie, le 541e GV 

rejoint Tarbes où il s’installe à la place du 22e GV qui 

est dissous. 

Le 541e Groupe Vétérinaire restera à Tarbes (quartier 

Foix-Lescun et camp de Ger) jusqu’à sa dissolution le 

1er juillet 1977. 

 

Se sont succédé au commandement du 541e GV à 

Tarbes : 

- le vétérinaire lieutenant-colonel Turc, 

- le vétérinaire lieutenant-colonel Rouquette, 

- le vétérinaire commandant Auby, 

- le vétérinaire commandant Coll, 

- le vétérinaire colonel Couradeau28. 

 

 

Les autres groupes  
 

51e Groupe Vétérinaire à Bizerte (Tunisie) 

 

Le 51e GV n’aura qu’une existence éphémère, l’armée 

française évacuant la Tunisie fin 195829 à la suite de 

l’accession du pays à l’indépendance. 

Ce groupe vétérinaire n’a pas reçu d’insigne. 

 

 

 
27 Aucun document étayant cette hypothèse n’a toutefois été 

trouvé. 
28 D’AUTHEVILLE, BARRAIRON, 1988, p.22. 
29 Compte tenu de son importance stratégique, la base navale 

de Bizerte n’est toutefois remise à la Tunisie que le 15 octobre 

1962. 
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1er Groupe Vétérinaire Colonial 

 

Le 1er Groupe Vétérinaire Colonial implanté dans le 

Sahara aura également une existence assez brève mais 

sera doté d’un insigne comportant la croix d’Agadès qui 

est l’attribut traditionnel des troupes sahariennes. 

 

 

 
 

1er GVC (homologation G 1300) 

 
Sa description est la suivante :  

« Croix de rahla30 sommée d’un fer de mule, les 

bras chargés de deux branches de sauge le tout 

d’argent ; sur le tout sur un losange de gueules à 

une croix grecque d’azur, la croix de rahla 

brochant sur une ancre coloniale d'or dont la 

trabe chargée des signes « 1ER GVC » d’argent 

broche sur le fer de mule ». 
 

On trouve également une version entièrement dorée de 

l’insigne : 

 

 
1er Groupe Vétérinaire Colonial (homologation G 1300) 

 

 

 

 
30 Aussi appelée croix d’Agadès, l’attribut de tradition des 
troupes sahariennes, répond à plusieurs symboliques : elle 

représente le pommeau de la rahla, la selle du dromadaire, 

mais aussi la croix du Sud, constellation observée dans 

l’hémisphère Sud et utilisée par les Touaregs. 

III. Le centre d’instruction vétérinaire de 

Compiègne  
 

CISVA Compiègne (1948-1961) 

 

Le Centre d’Instruction du Service Vétérinaire de 

l’Armée (CISVA) est créé en 1948 à Compiègne. Il 

succède dans l’enceinte du Quartier Bourcier à 

Compiègne à l’Hôpital Vétérinaire n°1 installé en 1947 

à la place du 9e régiment de zouaves et du 67e régiment 

d’infanterie. 

En 1961, à la création du Service Biologique et 

Vétérinaire de l’Armée (SBVA), le CISVA devient le 

Centre d’Instruction du Service Biologique et 

Vétérinaire de l’Armée (CISBVA). 

A la dissolution du SBVA en 1968, le CISBVA prend 

le nom de Centre d’Instruction des Formations 

Vétérinaires (CIFV) Compiègne. 

 

L’insigne du CISVA a été homologué le 12 septembre 

1953 sous le numéro G 417. 

Sa description est la suivante : 

« Un centaure couronné, galopant, portant dans la 

dextre les tables de la loi et dans la senestre, un 

flambeau31. Un arc de feuilles de sauge argentées. Un 

glaive renversé32. Une banderole aux initiales du 

corps : C.I.S.V.A. ».33 

 

Ainsi trois insignes se sont succédé : 

 

 
CISVA (homologation G 417)34 

 

Les insignes suivants ne différeront que par les initiales 

du centre d’instruction : ;C.I.S.B.V.A. puis C.I.F.V. 

  

 
31 Caractéristique de l’idée d’instruction. 
32 Caractéristique du service militaire 
33 VGI Claude MICHEL, communication personnelle 
34 Fabricant Drago 
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CISBVA Compiègne (1961-1968) 

 

 
CISBVA (homologation G 417)24 

 

CIFV Compiègne (1968-1977) 

 

 
CIFV (homologation G 417)24 

 

Le CIFV de Compiègne est dissous en 1977. 

En trente années d’activités, ce centre d’instruction a 

formé près de 10 000 militaires du rang et plus de 3600 

vétérinaires élèves officiers de réserve (EOR). 

Il a été commandé successivement par : 

- le vétérinaire colonel Courrèges (1948-1962) ; 

- le vétérinaire colonel Louf (1962-1964) ; 

- le vétérinaire colonel Barrairon (1964-1968) ; 

- le vétérinaire biologiste en chef Dagain (1968-1973) ; 

- le vétérinaire biologiste en chef Mille (1973-1978). 

 

 

IV. Les autres formations 
 

Insigne du service vétérinaire 

 

Cet insigne était a priori porté par le personnel du 

service vétérinaire n’appartenant pas à des unités 

constituées. 

Il existe en deux variantes (tête du cheval avec ou sans 

bride). On reconnait les attributs traditionnels du 

service vétérinaire : cheval, deux branches de feuilles 

de sauge en argent sur un fond grenat, la lettre V de 

vétérinaire. La couleur bleue du losange n’est pas sans 

rappeler la couleur de la croix bleue ornant d’autres 

insignes. 

 
Service vétérinaire (tête avec bride)35 

 

 
Service vétérinaire (tête sans bride)36 

 

 

Le service vétérinaire en Extrême-Orient (1945-

1955) 

 

Du fait des effectifs engagés en Extrême-Orient dans ce 

qui deviendra la guerre d’Indochine, pas moins de 56 

vétérinaires d’active serviront successivement au sein 

du Service vétérinaire en Extrême-Orient37. Deux 

d’entre eux y laisseront la vie38. 

 

 

 
Service vétérinaire en Extrême-Orient 

(homologation G 867)39 

 

 
35 Fabricant Drago 
36 Fabricant Drago 
37 Michel, 2008, p.38-39. 
38 Le vétérinaire sous-lieutenant Couvreux et le vétérinaire 

capitaine Billoré. 
39 Fabricant Drago 
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Le service vétérinaire en Extrême-Orient sera doté d’un 

insigne spécifique très évocateur de l’Indochine. 

 

Sa description est la suivante : « Ecu français ancien, à 

dragon d’Annam d’or en abîme, crachant une gerbe de 

feu du même, supportant une croix grecque d’azur, 

limbé d’or, en point du chef, le tout sur fond de 

pourpre40, avec en bordure dextre et senestre deux 

branches de sauge d’argent se croisant en pointe. ». 

 

 

Cynocommandos du service vétérinaire en Extrême-

Orient (1951-1955) 

 

 
 

Cynocommandos du service vétérinaire41 
 

 

Contrairement aux autres insignes, cet insigne est un 

insigne qui était porté sur le béret par les 

cynocommandos du service vétérinaire formés en 

Indochine (Cf. photographie du défilé des 

cynocommandos, le 11 novembre 1954 à Saïgon). 

Ces cynocommandos étaient composés d’un sous-

officier et de neuf hommes de troupe.  

Au deux premiers cynocommandos formés en 1951 

dans la région de Tourane s’ajoutèrent deux autres 

cynocommandos  à Hanoï en 1953, deux autres au 

Laos, puis quatre nouvelles unités portèrent leur 

nombre à dix en 1954. 

 

 
 

Cynocommando du service vétérinaire (1954) 

 
40 Héraldique oblige, le pourpre est utilisé pour rappeler le 

velours grenat des vétérinaires des armées. 
41 Fabrication locale 
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Défilé des cynocommandos, le 11 novembre 1954 à Saïgon. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


